
Sur notre route...        TROISIÈME PARCOURS 

               ÉTAPE II 
                Animateur/animatrice 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

la Parole! 

 
 
 
 
 
 

LE DIEU DES CHRÉTIENS ET CHRÉTIENNES, 
RELATIONS ET PAROLE 

 
 
 
 
 
 
OBJECTIF DU TROISIÈME PARCOURS 
 
 
« Oser prendre les routes d’aujourd’hui pour annoncer Jésus. » 
 
 
 
 
 
OBJECTIF DE CETTE ÉTAPE 
 
 
 
PAR LA FOI EN JÉSUS, CONNAÎTRE LE PÈRE ET L’ESPRIT ET ENTRER DANS UNE RELATION 

D’ÉCHANGES AVEC EUX 
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PRÉAMBULE 
 
Voici un atelier biblique. Vous êtes invités à accompagner les personnes et à suivre la démarche 
proposée. 
 

Matériel requis : Bible ou Nouveau Testament, tableau, appareil audio et musique douce. 
 

Une personne aura été désignée avant la rencontre pour proclamer le texte de Marc 1, 9-11. 
 

Cette présente fiche vous invite à entrer en dialogue avec Dieu à l’aide de la méthode de la lectio 
divina. 
 

Bien que la lectio divina soit empreinte d’une grande souplesse, pour la démarche commune, la 
personne animatrice veillera à suivre attentivement les étapes afin que la pédagogie de cette lecture 
biblique soit bien saisie. 
 

Lectio divina se traduit par lecture divine, ainsi il convient de commencer en demandant l’aide de 
l’Esprit Saint par une prière ou par un temps de silence et d’intériorité. 
 

Il est bon de prévoir une heure trente pour cette fiche. 
 

PRIÈRE À L’ESPRIT SAINT 
 
La personne animatrice invite les personnes à se recueillir pour la prière. Tous récitent la prière à 
l’Esprit Saint, à moins que l’on ait choisi de faire un temps de silence. 
 

Apaise-moi. Rassemble-moi. Ouvre-moi. Transforme tout mon être en écoute, toi seul peux faire 
de moi un vrai lecteur d’Évangile. Par toi, je pourrai communier au Père comme Jésus. Fais que 
je ne lise pas cette page d’Évangile simplement pour savoir quelque chose, mais pour devenir 
ce que le Père veut que je sois. (A.S.) 
 

On garde quelques instants de silence pour laisser descendre la prière, puis on poursuit. 
 

1. LECTIO 
 
La lectio consiste à lire à voix haute la Parole de Dieu en portant attention aux mots, aux expressions, 
à la forme, aux silences, à ce qui nous rejoint. 
 
La personne animatrice demande à la personne désignée de faire la lecture du texte de la Parole de 
Dieu. Les autres sont invités à écouter sans suivre sur leur document, ni prendre aucune note. Le but 
de cette étape consiste à se laisser impressionner et questionner par des éléments du texte. 
 
Travail sur le texte de la Parole de Dieu (Marc 1, 9-11) 
 
Le baptême de Jésus 
 

Or, à cette époque, Jésus vint de Nazareth, ville de Galilée, et se fit baptiser par Jean dans le 
Jourdain. Au moment où il sortait de l'eau, Jésus vit le ciel se déchirer et l'Esprit descendre sur 
lui comme une colombe. Du ciel une voix se fit entendre : «C'est toi mon Fils bien-aimé; en toi 
j'ai mis tout mon amour.» 

 
 
Les gens relisent le texte en silence. 
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2. MEDITATIO 
 
Cette méditation de la Parole consiste à approfondir le texte par son analyse, par l’éclairage d’autres 
passages de la Parole de Dieu et par la lecture d’un commentaire. Il s’agit de chercher le message que 
le Seigneur m’adresse aujourd’hui par cette Bonne Nouvelle.  Elle est là pour « interpeller ma vie, 
connaître le sens de ma vie, améliorer ma mission et renforcer mon espérance. »1 
 
Il s’agit ici de bien comprendre le texte, de se laisser interpeller et questionner par celui-ci. La meditatio 
vise à faire découvrir ce que dit le texte, ce qui en est l'élément central, la Bonne Nouvelle 
(signification du mot « évangile »). 
 
Qui dit « nouvelle » dit: changement, rupture, transformation. Une nouvelle est effectivement un 
événement qui vient rompre avec l'habituel, le coutumier, le familier. Il s'agit donc d'explorer ensemble 
le texte en recherchant, à partir des questions suivantes, les ruptures d'où émerge quelque chose de 
neuf. 
 
On se servira de la Grille de lecture des textes bibliques2 suivante pour favoriser la méditation. 
 
La personne animatrice guide le groupe à travers les questions suivantes. Elle invite chaque personne 
à prendre en note, pour elle-même, les découvertes du groupe. La personne animatrice note les 
réponses sur le tableau. Il s’agit de faire ressortir les éléments essentiels du texte. 
 
Chaque personne note ses découvertes, ce qui la rejoint, ce qui l’interpelle : 
 
a) Ensemble, on repère : 

- les mots et expressions qui reviennent, qui se correspondent, qui s'opposent; 
- les personnages, leurs sentiments, leurs attitudes, ce qu'ils font; 
- les lieux, les déplacements; 
- les objets; 
- les indications concernant le temps et la durée; 
- les titres donnés à Jésus; 
- les groupes sociaux en présence. 

 
b) Comprendre le texte : 
 

 À l’aide d’une Bible, situer le texte dans son contexte : qu’est-ce qui se passe avant et 
après? 

 
 
 
 Quelles sont les images qui me parlent dans ce texte? 
 
 
 
 Certaines images me rappellent-elles d’autres textes bibliques? 

 
 

                                                 
1http://www.vatican.va/news_services/press/sinodo/documents/bollettino_22_xii-ordinaria-2008/03_frnaces/b39_03.html 
Bureau de presse du Saint-Siège, XII Assemblée générale ordinaire du Synode des Évêques, 5-26 octobre 2008, La Parole de 
Dieu dans la vie et dans la mission de l’Église. Exposé explicatif sur la Lectio divina. Mgr Santiago Jaime Silva Retamales. 
 
2 Sources : Guy St-Michel, Grille de lecture des textes bibliques. Service de pastorale, Université Laval, 1981. Grille de 
lecture des textes bibliques. ACLE, 1983. 
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POUR AIDER À LA MÉDITATION 
 
Pour mieux comprendre le texte biblique, lire le commentaire suivant : 
 
Synthétisant plusieurs passages de l’Ancien Testament (Ex. : Is 42, 1; Ps 2, 7; Is 44, 1-2), le récit du 
baptême de Jésus résume sa mission messianique en montrant que Jésus est en relation avec le Père 
dans le Don de l’Esprit. À la base de ce témoignage de l’évangile, il y a l’expérience de Jésus. En 
relation avec le Père et l’Esprit, Jésus comprend que son expérience d’homme est en réalité 
l’expérience de vivre en tant que Fils de Dieu. 
 
L’expérience filiale de Jésus est à la base de la bonne nouvelle du salut. La Bonne Nouvelle conduit à 
nous aimer les uns les autres par la connaissance renouvelée du mystère de Dieu. Ainsi, dès le 
commencement de l’évangile selon saint Marc, le récit du baptême de Jésus indique que Dieu est une 
trinité de relations dans l’unité de l’amour : le Fils, le Père et le Don de l’Esprit. Le Nouveau Testament 
montre ces trois Relations. La tradition chrétienne les désigne comme trois Personnes. La personne 
est un concept qui exprime en même temps l’unité relationnelle (l’idée de fils implique l’idée de père et 
vice-versa) et la distinction des composants relationnels (le père n’est pas le fils et vice-versa). En nous 
permettant d’affirmer que Dieu est Trinité de personnes, le Nouveau Testament nous indique que Dieu 
est une communauté d’amour qui accueille et valorise les différences en son sein. 
 
c) Identifier: 
 
La personne animatrice accompagne le groupe afin d’identifier : 
 

 Ce qui se passe ou ce qui est dit d’important. 
 
 Les changements, les transformations, les ruptures qui jouent un rôle positif, qui sont 

perçus comme bénéfiques. 
 
 L’agent de ces transformations. 

 
d) Répondre individuellement à la question : 
 

 Quelle bonne nouveauté est annoncée ? 
 ou 
 Comment est-il dit que le Règne de Dieu arrive ? 
 ou 
 D'après ce texte biblique, qui est Jésus et quelle est sa mission ? 

 
La personne animatrice invite les membres du groupe à partager ce qui les rejoint, ce qui interpelle. 
 
Nous partageons nos découvertes. 
 

3.  ORATIO 
 
L’oraison est un temps de prière individuelle. Elle consiste à entrer en relation et en dialogue 
personnel avec le Seigneur à partir de ce que je retiens de la Parole de Dieu. Ce peut être ce que la 
Parole fait surgir en moi, la réflexion qu’elle suscite, l’espérance ou le projet qu’elle fait naître en moi. 
Elle est une expérience de dialogue avec le Père, le Fils bien-aimé et l’Esprit. 
 
La personne animatrice laisse un temps assez long afin de favoriser la prière et le dialogue personnel 
avec Dieu. Un minimum de 5 minutes et un maximum de 10 minutes sont à observer. Plus le groupe 
est familier avec la démarche, plus on pourra se permettre de prolonger cette étape, selon le temps 
disponible et la disposition du groupe. Une musique douce peut faciliter le silence personnel, si on le 
juge à propos. 
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À l’aide de la question suivante, la personne animatrice invite les gens à identifier un élément qui les a 
rejoints et à en parler dans la prière avec le Seigneur. Elle rappelle aux personnes de se garder un 
temps pour écouter leur réponse. Il s’agit d’un dialogue et non d’un monologue. 
 
 J’identifie un ou deux points qui m’ont rejoint, voire transformé, dans la méditation de la 

Parole de Dieu. 
 

 Je parle avec le Seigneur de ce qui surgit en moi, de ce que cela suscite en moi, de 
l’espérance qui me reste, de ce qui naît en moi, de ce que j’en pense. 

 

 Je laisse le Seigneur me répondre, je l’écoute. 
 

 Que me dit le Seigneur? 
 

4.  CONTEMPLATIO 
 
La contemplation consiste à goûter, à accueillir et à demeurer en présence des lumières perçues en 
lien avec la Parole de Dieu, lue, méditée et priée, lors des étapes précédentes. 
 

La personne animatrice invite les personnes à revenir silencieusement sur une partie ou l’autre de la 
méditation et de l’oraison, où elles ont goûté un fruit de l’Esprit : paix, joie, bonté, amour … Elle invite 
les gens à demeurer en présence d’un fruit. Une musique douce pourrait accompagner le silence. 
 

 Je reviens sur une partie ou l’autre de la méditation et de l’oraison où j’ai goûté la paix, la 
joie, la bonté, l’amour, etc. Je goûte et je vois comme est bon le Seigneur. 

 

 Je demeure en contact avec ce fruit de l’Esprit. 
 
L’expérience de la lectio divina se termine avec cette étape de communion à l’Esprit. Toutefois, l’étape 
suivante permettra d’intégrer l’expérience et donner une réponse active à la Parole de Dieu entendue 
aujourd’hui. 
 
 

5.  ACTIO 
 
Dès les premiers signes que les gens ont terminé leur contemplation, il est temps de poursuivre avec 
les questions d’intégration.  
 

La personne animatrice invite les gens à répondre individuellement aux questions suivantes, puis à 
partager librement les réponses avec le groupe. 
 

 Je réponds aux questions suivantes : 
 

- Qu’est-ce que j’aimerais partager? 
 

- Je résume ici ce que j’ai trouvé sur: 
 

o la relation entre Jésus et le Père 
o la relation entre Jésus et l’Esprit 
o les effets de ces relations pour moi 

 
- La bonne nouvelle pour moi aujourd’hui c’est… 

 
- En lien avec l’objectif de cette 3e année «Oser prendre les routes d’aujourd’hui pour 

annoncer Jésus», à quoi cela m’appelle-t-il et m’engage-t-il? 
 
Nous partageons nos réponses. 
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6.  POUR ALLER PLUS LOIN 
 
 
À faire en groupe ou à la maison. 
 
PREMIER TEMPS 
 
APPROFONDISSEMENT DE L’EXPÉRIENCE CHRÉTIENNE À L’AIDE DE JEAN 17, 20-26 
Le chapitre 17 de l’évangile selon saint Jean nous permet d’approfondir le rapport entre la Trinité des 
personnes divines et l’existence chrétienne. Prenons le temps de lire deux passages. 
 
 Unité des croyants en Jésus (versets 20-23) 
 
Texte biblique : 
Je ne prie pas seulement pour ceux qui sont là, mais encore pour ceux qui accueilleront leur parole et 
croiront en moi. Que tous, ils soient un, comme toi, Père, tu es en moi, et moi en toi. Qu'ils soient un en 
nous, eux aussi, pour que le monde croie que tu m'as envoyé. Et moi, je leur ai donné la gloire que tu 
m'as donnée, pour qu'ils soient un comme nous sommes un : moi en eux, et toi en moi. Que leur unité 
soit parfaite; ainsi, le monde saura que tu m'as envoyé, et que tu les as aimés comme tu m'as aimé.  
 
 
Question d’intégration : 
 Quelle est la source de l’unité entre les croyants et les croyantes? 
 
Commentaire : 
Que peut-on dire des chrétiens? Grâce au témoignage des premiers disciples, ils croient en Jésus sur 
la base d’une connaissance vraie de son identité : Jésus est le Fils de Dieu (voir Jn 20, 31). Les 
croyants sont unis entre eux par la communion à l’unité d’amour entre le Père et le Fils. L’unité de vie 
et d’amour des croyants implique l’existence d’une communauté. Cette unité communautaire est 
nécessaire pour donner au monde le même témoignage de la vérité qu’a donné Jésus, montrant que 
les croyants ont reçu la gloire que le Père a donnée à Jésus. 
 
 L’union du croyant à Jésus (versets 24-26) 
 
Texte biblique : 
Père, ceux que tu m'as donnés, je veux que là où je suis, eux aussi soient avec moi, et qu'ils 
contemplent ma gloire, celle que tu m'as donnée parce que tu m'as aimé avant même la création du 
monde. Père juste, le monde ne t'a pas connu, mais moi je t'ai connu, et ils ont reconnu, eux aussi, que 
tu m'as envoyé. Je leur ai fait connaître ton nom, et je le ferai connaître encore, pour qu'ils aient en eux 
l'amour dont tu m'as aimé, et que moi aussi, je sois en eux. 
 
 
Question d’intégration : 
 Comment se fait l’union entre chaque personne croyante et Jésus?  
 
Commentaire : 
L’union des croyants à Jésus est réalisée sur la base de la connaissance de la vérité sur Jésus. Jésus 
ne demeure que chez ceux et celles qui comprennent et accueillent sa révélation. La présence de 
Jésus chez les croyants est exprimée en parallèle avec la présence de l’amour de Dieu. Il y a donc une 
réelle équivalence entre la présence de l’amour de Dieu et la présence de Jésus. Évidemment, Jésus 
ne peut être présent que par le Don de l’Esprit. Ce passage trouve son parfait complément dans la 
lettre aux Romains (5, 5) : «l'amour de Dieu a été répandu dans nos cœurs par l’Esprit Saint qui 
nous a été donné.» La présence de Jésus dans le cœur des croyants reprend un thème important de 
l’Ancien Testament : l’habitation du Dieu de l’Alliance au milieu de son peuple. À la suite de l’Alliance 
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formulée par Dieu sur le Sinaï et caractérisée par le don des dix commandements, la gloire de Dieu 
était descendue et habitait au milieu d’Israël. En Jésus désormais se réalise l’habitation véritable et 
définitive de Dieu au milieu du peuple des croyants. De cette manière, l’évangile affirme que Jésus est 
vrai Dieu. 
 
Source: R.E. BROWN, The Gospel According to John XIII - XXI. Doubleday, The Anchor Bible 29A, 
1970. 774-781.  
 
 

Qu’est-ce que l’expérience chrétienne? 
 
L’EXPÉRIENCE CHRÉTIENNE EST UNE EXPÉRIENCE RELATIONNELLE 
L’évangile selon Jean nous dit que l’expérience d’unité d’amour du Fils avec le Père est à la fois le 
modèle et la source de l’expérience chrétienne d’unité dans l’amour. Par le Don de l’Esprit, nous avons 
accès à l’expérience filiale de Jésus. L’expérience filiale de Jésus devient ainsi notre propre expérience 
d’aimer. Puisque Dieu est amour qui unit en protégeant et favorisant les différences entre les 
personnes, les croyants eux aussi sont «amour» qui unit en une communauté tout en valorisant les 
différences personnelles. Vivre en fils, en fille de Dieu, c’est aimer les autres pour ce qu’ils sont. 
 
Terminons en citant ce beau passage de B. Sesboüé qui fait le lien entre Dieu Trinité et notre création 
en vue de notre adoption filiale : 
 
«C’est parce que Dieu est ‘communauté’ et ‘famille’, c’est-à-dire parce qu’en lui-même il fait 
l’expérience de l’autre et de sa différence, qu’il trouve le motif de la création. C’est parce qu’il vit d’un 
amour qui est don et échange qu’il s’est déterminé à créer un être à son image auquel il puisse donner 
et avec lequel il puisse échanger.» (p. 420) 
 
Pour approfondir d’avantage : B. SESBOÜÉ, Croire. Invitation à la foi catholique pour les femmes et les 
hommes du XXIème siècle. Droguet et Ardant, 1999. 405-424. 
 
 
DEUXIÈME TEMPS 
 
APPROFONDISSEMENT DE L’EXPÉRIENCE CHRÉTIENNE À L’AIDE D’UN TEXTE ECCLÉSIAL 
« Quelle forme pour l’Église de demain? » par Timothy Radcliffe 
 
L'enseignement de la vie de Jésus-Christ est forcément fondé sur le dialogue car le Christ était un 
homme de conversation. Dans tout l'Évangile de saint Jean, de la discussion de Jean le Baptiste avec 
les prêtres et les Lévites jusqu'à l'échange final entre Jésus et Pierre sur la plage, ce n'est qu'une suite 
de conversations, pénétrantes et exploratoires. Jésus partage sa vie et son message avec ses 
disciples en ouvrant un espace de dialogue, une parole ample dans laquelle ils peuvent évoluer. La 
Trinité elle-même est l'éternelle et aimante conversation de Dieu, une conversation d'égal à égal, non 
dominatrice. Le Père dominicain Herbert McCabe a comparé notre façon d'entrer dans la vie de la 
Trinité à un enfant qui entend des adultes en pleine conversation dans un [bistrot] : «Imaginez un 
groupe de trois ou quatre adultes passant un bon moment à discuter gaiement. Ils sont spirituels et se 
répondent du tac au tac – c'est ce que l'on appelle le crack* en Irlande. Le sujet abordé est peut-être 
sérieux mais personne ne l'est. Pas de phrases pompeuses ou solennelles, pas de sermon. Des idées 
folles fusent, sans compter les blagues et les jeux de mots, les propos ironiques et les grimaces, 
l'irrespect et l'autodérision… Cet enfant est comme nous lorsque nous entendons parler de la Trinité». 
 
En tant que chrétiens, notre prêche et notre enseignement sont forcément sur le ton de la conversation. 
Sinon, nous serions comme des pacifistes essayant de convaincre leurs opposants en les tabassant. 
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En effet, le terme «homélie» vient d'un mot grec qui signifie «converser». Prêcher, c'est se mettre au 
service de la conversation qui n'est autre que l'Église. (…) 
 
Toute véritable conversation mène à la conversion, et de tous les interlocuteurs. Mgr Pierre Claverie, 
dominicain, évêque d'Oran en Algérie, donna sa vie au dialogue avec l'Islam. Le fait de voir le visage 
du Christ dans ses amis musulmans le mena à sa propre conversion. Eux aussi furent convertis. 
Certains furent confortés plus profondément dans leur foi en tant que musulmans, et un petit nombre 
devint chrétien. Aller au-delà des catégories aliénantes [modernes]** pourrait donc avoir comme 
conséquence de renouveler notre compréhension de ce que signifie être une Église qui enseigne et qui 
prêche en interaction vitale avec le monde qui l'entoure.  
 
*crack: avoir du plaisir ensemble, de manière informelle. 
** catégories aliénantes modernes: par exemple l’autoritarisme, la dérive sécuritaire et l’acharnement à 
vouloir tout contrôler, la multiplication des obligations et des interdictions, le clivage entre 
traditionalistes et progressistes. (NDLR) 
 
Source : RADCLIFFE T., «Quelle forme pour l’Église de demain?» dans La Documentation catholique 
no 2432. 
 
 
Répondre personnellement à la question suivante: 
 
 En lien avec l’objectif de cette 3e année «Oser prendre les routes d’aujourd’hui pour 

annoncer Jésus», à quoi cela m’appelle-t-il et m’engage-t-il? 
 
 

CONCLUSION 
 
La personne animatrice invite les personnes participantes à exprimer ce qu’elles retiennent de la 
rencontre. « Avec quoi repartez-vous? » 
 
 

************************************** 
 
 
 
À VENIR 
 
 
TROISIÈME PARCOURS, ÉTAPE III 
 
Par la foi en Jésus Christ, regarder l’autre comme à travers les yeux de Jésus et reconnaître sa 
dignité de personne, relations et parole. 
 
 
 
 

 
Diocèse de Rimouski 

 
Site internet : http://www.dioceserimouski.com/capd/doc/fiche3_2anim.pdf 

 
 


